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Choses et autres.

Coclona White-Chester à vendre.-Nous attirons Pattention de
nos lecteurs sur lannonce de Plhon. M. Beaubien qni offre en
vente -des cochons Wlhite-Chiester (Chester blanc). Par expé-
rience, nous pouvons recommander cette race de cochons aux
éleveurs qui en tireront grand profit. Nnus avons, il y a quel-
ques années, importé de ces cochons de Salem, Ohio, qui, à
deux ans ont atteint de FO0 à 600 livres; quelques-uns à neuf
mois ont pesé 300 livres. Les cocho is White-Chester que M.
Beaubien offre en vente proviennent de cochons qui ont obte-
nu les'premiers prix aux expositions provinciale et de comté.

Chemin defer de Québec et Lac St-Jea.-Ouverture de la ligne
r Roberval et Lac SI-Jean.-Commençant samedi le 8 décembre et

* après cette date, le train express, partant de Québec tons les
jours a huit heures du matin, se rendra directement au non-
veau dépôt, vis-à-vis le couvent des Ursulines, dans le village
de Roberval, y arrivant à 7 h. 10 m. p. m. pour l'avenir. Par-
tira de Roberval à 10 h. et arrivant à Québec à 9 h. 10 m. p. ni.

Afin de fournir occasion aux citoyens de Québec, qui n'y
sont pas encore allés, de voir le district du Lac St-Jean, des
billets de passage seront vendus pour les trains partant -de
Québee à 8 h. a. m. samedi le 8 et le 15 décembre aux taux
spécialement réduits suivants:

De Québec (ou des stations intermédiaires) à Roberval et
retour, $3 première class

De Québec (ou des stations intermédiaires) à Roberval et
retour, $2 deuxième classe.

Les billets seront bons pour partir aux dates indiquées plus
haut seulement, et pour revenir le luidi suivant.

Conservation des pommes.-Un correspondant de l'Indiana Bar-
mer dit que pendant trois hivers consécutifs, il a pu conserver
ses pommes dans le grenier de sa maison. Ce moyeu de censer-
vation est préférable aux caves, car elles sont généralement
trop humides. Le grenier est sec et froid, et pour que les
pommes s'y conservent bien, il suffit de les tenir à la noirceur
et de bien les couvrir anmoyen de vieux tapis on catalogues.

Le goilt de la culture chez un jeune homme.-Si vous avez un
enfant qui a la louable ambition de se livrer à la eiture de la
terre, tâchez de lui rendre agréable son séjour à la ferme, dès
son jeune âge, en l'associant en quelque sorte aux profits que
vous pouvez réaliser. Si un jeune homme semble avoir un goût
prononcé pour les chevaux, donnez-lii un jeune poulain qui
sera sien et dont il aura Peutière conduite; si ce poulain ac-
quérait une grande valeur par les eoins reçus de la part du
jeune homme, ne le vendez pas à moins que ce soit de son con-
sentement et qu'il en reçoive le prix de vente. Si ce jeune
hommie s'attache également à d'autres animaux, qu'on lui
donne la garde et le soin de quelques-uns dont il pourra dis-
poser à son gré, pour le plus grand profit de la ferme, soit su
travail ou en produits auxquels il aura sa part de profit. S'il
désirs faire quelque exr drience dans la culture de tel on tel
produit, ne lui refusez pas un petit lopin de terre qu'il pourra
cultiver a son gré et de la meilleure manmère possible pour en
tirer la plus grand profit.

RECETTES

.Dsinfection des étables et des bergeries.

La respiration par laquelle les animaux reproduisent l'eau
et Pacide carbonique qu'absorbent les plantes, est la fonction
la plus essentielle à la constitution du corps animal; c'est elle
en quelque sorte qui l'animalise; aussi un air pur est-il la pro-
mière condition'pour l'animal.

" On conçoit facilement, d'après cela, quels résultats fâcheux
doit avoir sur la santé des animaux, l'air vicié des étables,
écuries, bergeties oh on les tient. Les cultivateurs ne sont pas
assez persuadés du mal qu'ils font à leurs bestiaux en les te-
nant renfermés dans des espaces étroits privés d'air et de lu-
mière, et remplis de gaz malsains que dégage le fumier qu'on
y laisso accumuler. C est la la cause d'une foulo de maladies
plus ou moins grives, que les cultivateurs ne savent à quoi
attribuer, ou qu'ils attribuent à des sortiléges. Avec la nourri-
ture au pâturage, cet inconvénient se fait ioins sentir; mais
dans la nourriture à l'étable, il présente souvent tant de gra-
vité, qu'il rend impossible ou au moins très chanceux ce mode 1

de nourriture qui, du reste, offre faut d'avantares dans la plu-
part les localités. Il est un seul cas où l'air pur n'est pas né-
cessaire, où il est même nuisible. Mais il ne faut pas perdre de
vue que l'état de graisse est un véritable état de maladie, et
que l'animal à l'ongrais ne doiL et ne pourrait vivre long-
temps.

" On a proposé divers moyens pour désinfecter les habita-
i tions des animaux. J'ai obtenu d'assez bous résultats de celui
qu'a fait. connaltro Sprengel, et qui consiste à tenir consatam-
nient dans ces lieux des vases platP, dans lesquels se trouve de
Pacide chlorhydrique étendu d'eau. Toutefois, ce moyen est
peu energique. On obtient des résultats plus prompts avec la
méthode de Guiton-Morveau, également très-simple. On verse
de l'acide sulfurique sur du sol : il en résulte un dégagement
de chlore et d'acide chlorhydrique. Comme ce dégagement a
lieu instantanément et avec force, il ne faut verser l'acide sul-
furique qu'avec précaution, se tenir assez éloigné et n'opérer
qu'en l'absence du bétail ; on ferme pendant. quelque .temps
les issues, après quoi on les ouvre avant de faire·rentrer les
animaux. "-(M. L. MoLL, Maison rustique du XIXe siècle.)

Donner au lin et au chanvre Fapparence de la soie.

On met dans un chaudron un peu de paille sur laquelle on
étend un linige pour servir de lit au chanvre ou au lin, que
l'on couvre ensuite d'un autre linge sur lequel ou met un lit
de cendres de saule. On recommence le môme procédé à pro-
portion de la capacité du vase, de manière q ne le chanvre on
le lin soit entre deux linges et couvert do cendres de saule. On
verse sur le tout une lessive composée avec moi.'i de candres
de saule et moitié de chaux. Après avoir laissé couler pendant
dix heures cette lessive, on en verse une nouvelle, et ainsi de
suite, pendant douze heures. Après cette opération, on retire
le lin on le chanvre et on le fait sécher. Puis on le lave et on
le laisie sécher encore une fois avant de l'affiner.

LA LIBRAIRIE J. B. ROLLAND & FILS,
6 à 14, rue Saint-Vincent, MONTRÉAL,

Adressera franco, sur réception de cette somme, Lalmanach
agricole, commercial et hitorique.-L'Almantach des Fanille.-Le
Calendrier de la Puissance, et les reé<iélations du crime ou Cambray
et 8es complices.

L'Almanaclh agricole, commercial et historique.-L'Almanachl des
Familles.-Le Calendrier de la Puissance, et A travers l'Australie,
par Louis BoussENARD.-In-8.
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A VENDRE
CHEVAUX PERCHERONS ET NORMANDS,

BETAIL AYRSHIRE,
COCHONS BERKSHIRES,

COCHONS WHITE CHESTER (Chester blanc),
VOLAILLES PLYMOUTH ROCK

S'adresser a
M. LOUIS BEAUBIEN,

30, Rue St Jacques, MONTRiEA

*Apprenti typographe demandé.
Un jeune homme actif et désireux d'apprendro la typogra.

phie, trouvera de l'emploi à l'atelier typographique do la Ga.
zette des Campagnes. Pour conditions d'eugagement s'adresser à

-FIRMIN H. PROULX, à
Ste.Anne de la Pocatière.


